
Ami de la Religo ete
correstionnel (6e chambre), sous la pré- Haut-Canada : Une terre de 2 arpents de
vention de vol. front sur 40 de profondeur, située au vil-

lage du Petit-Bois de l'Ail dans la parois-M. le Président..-Vous avez été pris se du Cap-Santé, avec une grange et au-
en flagrant délit de vol, prenant l'argent du treu bâtiments. Pour étre vendu à la Por-
comptoir d'une marchande crémiére ; jus- te de l'église du Cap-Santé le 26 mars, à
qu'ici vous avez nié. 10 heure.

Piednoir.-Oui, Monsieur le président, N 1 l 5 37.-Veuve Frs. Curodeau, de
jusqu'ici j'ai eu la faiblesse de nier: mais St. Jean de l'Isle d'Orléans, coRre J. B.
depuis, j'ai réfléchi, et je me suis dit que Langlois, de St. Pierre de l'Isle d'Orléans,
chacun devait avoir le courage de son opi- de 4 arpents de front sur 60 deprofondeur,
nion. avec maison, grange, et autres bLtiments.

M.ie président-Vous appelez voler une Pour être venduC à la porte de l'église de
opinion 1 St. Pierre, le 26 mars, à 10 heures.

Pieduoir.-Dieu me garde de faire une N 1 1500.-Jas. Douglas, deaQuébec,
telle injure à la logiqueyl'expression a médecin, contre Wm. Bgnell, dunême
trahi ma pensée ; jai voulu dire que cha- lieu, notaire, curateur à la succession de
cun doit avoir le courage de ses actions. feu John Codville : Un emplacement au
Je u'étais pas né pour le crime, mais le faubourg St. Jean, rue St. Jean, de 40
malheur a appesanti sur moi sa mainde pieds de front sur 120 de profondeur, avec
fer. J'étais sans ressources, sans asile, la maison en pierre, hangar, etc. Pour être
faim déchirait mes entrailles de ses griffes vendu, au bureau du Shérif, le 26' mars,
de vautour. En passant dans la rue C- ere à 10 heure.
che Perche, lesoir, je vois une boutique N 0 1 7 7 8 .- Samuel Corneil, de Qué-
de crémière encore plongée dans l'obscu- bec, peintre, contre David Shortegln du
rité ; une idée infernaldeme ssti même lieu, aubergiste: Un emplacement

M. le président.-Il parait que vous dans la paroisse de St. Roc, rue Des
avezeu souvent des idées infernales, car Fossés, de 34 pieds de front sur 53 de
vous avez'été condamné trois foitipour vol, profondeur, avec une maison en brique à
la dernière fois par la Cour d'assises pour d m ae Pur htr ec. porte
Vol qualifié en association de malfaiteurs de l'église de St. Roch, le 26 mars, à I

Piednoir..n paVous avez parfaitement dis- heures.
cerné la vérité, Monsieur le président N 0 19 5 8.-Thomas T. Amiraux de
oui ; dans l'inexpérience du jeune âge, New-Liverpoo, commerçant, contre Ve-
ignorant les dangerde la capitale, je me sey Colclough, de St. Giles, aubergite:
suis trouvé jeté au milieu d'une bande de Un lot de terre, située a St. Giles, de 3
malfaiteurs qui m'ont compromis... o- arpentdefront, avec bâtiments. Pour

M. le président.fopaL'expressionestpou être vendu à la porte de l'église de St. Gi-
deste, vous ne vous rendez pas justice ; le'd, le 26 mars, à 10 heures.
vous étiez le chef de la bande, et est N 1922.-Flavie Fournier, de la pa-
vous qui avez été condamné le plus sévè- roissede St. Thomas, contre Jas. Smith,
rementse son époux, du mêmerlieu, instituteur:

Piednoir. C'est toujour ainsi qu'agis- Un emplacement situé au village Montma.
sent les malfaiteurs ; ili mettent en avant gny, à St. Thomas, de 60 ieds de front
de pauvres jeunes gens inexpérimentés.., sur 70 de profondeur. Pour être vendu àM. le président.---Lexpare ecore vla porte de l'église de St. Thomas, le 26

vous n'étiez pas si jeune que vous le dites; mars, à 10 heures.
la condamnation est de 1845, et vous avez
trente-neuf ans. " éNous prions ceux de nos abonnés

Piednoir.-Je n'aime pas à argumenter qui ont reçus des blancs de comptes, de
contre la vérité ;J'ai trente-neuf ans, il vouloir bien nous en faire parvenir, au plus
est vrai, mais vous n'iguorez pas, M. le vite, le montant; on devra se persuader
présdent, que l'acte de naissance ne don que nous ne pouvons pas publier un jour-ne Pla daimon et etu'8l est dm natvyezni nit arrent, et nue nar conséonent. le
d'homme qui restent longtempsjeunes semestre étant expiré on a droit d'exiger

M. le président.-En voilà assez sur vob de suite ce qui nous est dû. Non agents
antécédents, voudront bien nous expédier ce qu'ils ont

Piednoir.-Non, M. le président,' non, en mains.
ne craignez pa de fouiller dans ma vie
j'ai u des fablessea, nai je les avoue, Stations du Jeudi-Saint
persuadé que l'hommee redresse à con-
fesser ses torts. Approuvées par Mgr. 'Archevqne de Qnébe.

L'éloquent prévenu evt continué à satu- ETITEI brochue, avec couvert imprimé,necontenant les prières pour chaque STA-
rer le débat des parfums de son éloquence TIONS du Jeudi-Saint, à vendre au bureau de ce
si le tribunal n'eût jugé à p ropos d'apeler Jnrnal, Prix 6 sou.-Grande rëduction de prixaponr les marchands.les témoins. De leurs déclarations est ré- Québec, 7 mars, 180.
ustée la conetatation du délit, et lepfaible ai e

reàt Ade i ui Le uiM e dû. MNagT.
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PLUCE lui UIllacD.
Une personne pourra obtenir une place

dans un Banc, dans l'Eglise Métropolitai-
ne, en s'adressant à ce bureau. Cette pla-
ce ne coûte que Ils. 3d par année.

Québec, 25 fev. 1850.

PROPOSITION AVANTAGEUSE.

Maison de Commerce
A VENDRE OiJ A LOUER.

U NE personne qui désirerait s'é-
tablir en campagne, trouvera

de grands avantages, soit pour ache-
ter un établissement de commerce complet
ou pour s'associer aves le présent proprié-
taire. Pour plus amples informations,
s'adresser sur les lieux à Matane, comté
de Rimouski, ou au soussigné à Québec.

E. LACROIX,
rue Sault-au-Matelot.

Québec, 12 décembre 1849.

MPLACEMENTS e Maisons à vendre,E T. A. PARANT, jr.
Québec, 14 juini1849.

1OSEPH PETITCLERC, Notaire, rue St
tWJoseph, NO . 14, Haute-Ville.
Québec, 26 mai1848.

I. S. IALIIN
MARCHAMD DE BOIS,

No. 38 RUE ST. Pizuan, BAsSE-ViLt
Québec, 6jnin 849.

o c t , A t b l.bu U
IR $@-4Vine. d.QuébW *C"r.- ad# 1849.

Le. &eiugag s offrw e t nMVeU

charbon à Grille et pour la vapeur
Walisend.

-AUSSI-
Charbon de Smith double criblé

S'adresser à
C. E. LEVEy & Cie

Quai de Levey, 9 fév. 1850.

1>ATRY architecte, demeureM e nant rue Denfosuès St Reeb,'
via le magasin de meubles de M. T. Lvi'

Québec2se Oct. 1849.

'
asntemaW .m débaru¢enm , a wsm*e

PCV la sowssign& 1
E DE LIN. double bouill,

ogNAFEm"pseur.»GENE VIEViEde" 1.es9pw 1CR ARaONde Smith, doble cr1.
C. E. LEVEY et Cie.

Quebec, Rjaillet 1949.

Dr. SIROU

à transporté soa Étahulssent
2 RUE LA FABRIQUE.

SD-0-ù je Minù d. M<. Bi sen,

JL entUyet B G E Civi.

aes Pom. lArasieues 312. -

FA BRIQUE des Pomes àfeu depus $10 jns-
pome porativs S'àes h:

march'd e l . agent, bc ch s le Fabricant
Grande Rue du faubourg 8. Jean.

ETE AL.
CORDONNIER,

d E h Wubgggg St.
E IeMRE maintenantau coin des r'«,,,

jSan aet e. ra". v ,e a

Depuis un an, des hommes mus par le génie du
mal ont entrepris dans notre Canada, une guerre
impie et sacrilège contre la Religion, la Morale et
les principes immuables sur lesquels repose la so-
ciété. On les voit chaque jour faire de coupables
eff'orts pour égarer 'esprit des classes laborieuses,
pour exciter la haine des pauvres contre les riches,
pour détruire tout vestige de religion et de morale et
renverser l'ordre social. Pour parvenir à leur but
criminel, ils subventionnent des journaux qui vo-
miseent chaque jour dans leurs feuilles empoison-
nées, le mensonge, la calomnie, l'injure contre tout
ce qu'il y a de respectable et de vénéré. Ces jour-
naux, ils les répandent partout, ils en inondent les
villes et les campagnes.

" Ils parlent de liberté; et nous trouvons au fond
de leurs doctrines un joug insupportable qui révolte
et flétrit les plus nobles instincth de l'humanité. Ilé
parlent d'égalité; mais ils ne vous disent pas que
leurssy éures insensés conduiraient à l'égalité de-

ciation sera composée d'actionnaires ; et pour mettretoutes les classes de la société en état de pouvoircontribuer à l'ouvre projetée, chaque part sera deDIX CHELINS chaque, payable-en quatre termes
par année. La réunion de tous ces dons individuels
formerait le capital nécessaire pour l'établissement
et l'existence du journal. L'Association n'aura au-
cun frais de rédaction à payer, le journal devant êtretous la direction de quelques jeunes Messieurs de
cette ville comme collaborateurs et de M. JAcQUEs
CaixAziz, avocat, comme Iédacteur-en-Chef,
qui tous, s'engagent à donner gratuitement, leur.
soins et leur travail à ce journal dont le piernier but
est de disséminer parmi le peuple, les <onnaissances
morales et utiles et à le prémunir contre les doc-.tria démoralisatrices et subversives de toute vo-ciété. Le nombre des actions requises est de 600.
Aussitbt ce nombre rempli, une assemblée générale
des actionnaires sera convoquée pour organiter l'as-
sociation sur des basecilides et permanentes.
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PRO SPECTUS.

L'ORDRE SOCIAL.
JOURNAL POLITIQUE, LITTERAIRE, INDUSTRIEL, AGRICOLE ET DE TEMPERANCE.

C'est la Presse catholique qui estappelée à propager les seules doctrines
religieuses et politiques qui sauveront le monde.-Ryancry

Aux abonnes de l'AMI DE LA RELIGiON,
AINSI QU'AUX AUTRES

AMIS DE L'ORDRE.


